
 

  

 

 

Communiqué de presse 

  

 

Avec le nouveau campus de Beaulieu ViaSilva, CentraleSupélec, l’ENS Rennes et 

l’ENSAI créent un pôle scientifique durable et ouvert sur la ville 

 
Le projet collectif conçu et porté par les trois grandes écoles répond à plusieurs 

défis : assurer la souveraineté scientifique de la Nation, créer un pôle à 

rayonnement régional, ouvrir la science sur la société.  

 

 

Rennes, le 16 juillet 2024 - CentraleSupélec, l’Ecole Normale Supérieure (ENS) de Rennes et 

l’ENSAI (Ecole Nationale de la Statistique et de l’Analyse de l’Information) dévoilent leur projet 

collectif de pôle scientifique : le Campus Beaulieu ViaSilva. Installé sur la commune de Cesson-

Sévigné, à proximité du campus de Beaulieu de l’université de Rennes et des réseaux de transport 

(ligne B du métro), il accueille également le GIP Numérique de Bretagne, Eskemm Numérique. 

  

Ce nouveau pôle scientifique a pour vocation de faire avancer la recherche et de contribuer à la 

formation des ingénieurs et docteurs dont la France a besoin pour assurer sa souveraineté. Il 

participe également activement au rayonnement national et international de l’enseignement 

supérieur et de la recherche (ESR) breton. Enfin, engagé dans la diffusion des savoirs, il entend 

proposer une expérience singulière non seulement aux étudiants, chercheurs et personnels des 

établissements mais aussi aux habitants de la métropole rennaise. 

  

Le site retenu est celui de CentraleSupélec à Rennes. Outre offrir la capacité foncière requise 

pour accueillir l’ENS Rennes, l’ENSAI et le datacenter d’Eskemm Numérique aux côtés de 

CentraleSupélec, il répond aux enjeux des feuilles de route stratégiques des écoles et à leurs 

défis géographiques, notamment ceux exprimés par l’ENS Rennes et l’ENSAI lors de leurs 

réflexions sur un déménagement de Bruz : proximité avec le site universitaire de Beaulieu et le 

pôle économique et technologique de l’Est rennais, possibilité de mutualiser des équipements 

scientifiques, accessibilité par la route, les mobilités douces et les transports en commun, 

environnement propice à une bonne qualité de vie au travail. 

  

L’étude urbaine et technique de programmation fonctionnelle est en cours, l’étude de financement 

du projet sera rendue à l’automne 2024. L’objectif est que les nouveaux bâtiments soient 

opérationnels pour la rentrée universitaire 2030. 



2 

  

 
  

Un projet commun qui nourrit les plans de développement des établissements 

Le projet élaboré conjointement par les trois écoles publiques d’excellence dépasse la logique de 

regroupement géographique et de mutualisation des espaces et infrastructures pour répondre à des 

ambitions partagées : renforcer les liens entre les écoles en termes de formation et de recherche, se 

rapprocher de leurs partenaires de l’ESR rennais, et créer un campus vivant qui nourrit leur dynamique de 

croissance. 

  

Se rapprocher signifie renforcer les liens qui existent entre les trois grandes écoles en termes d’ingénierie 

pédagogique, de formation et de recherche, tout en veillant à rendre les infrastructures plus efficaces par 

une mutualisation de nombreux services. Ce projet vient compléter la dynamique de collaboration initiée 

sur le territoire, dans la continuité et l’esprit de ce qui est fait avec le master Digisport de l’Ecole universitaire 

de recherche (EUR) de l’Université de Rennes et auquel sont associés l’ENSAI et l’ENS Rennes. A la clé : 

plus de synergies entre nos formations et programmes doctoraux, de collaborations scientifiques de très 

haut niveau, d’opportunités de thèses CIFRE avec les acteurs économiques deep tech du territoire, etc. 

  

Les plans stratégiques des 3 écoles projettent une forte croissance dans les années à venir. 

CentraleSupélec s’est engagée à doubler le nombre de ses diplômés d’ici 2032. L’un des leviers pour 

atteindre cet objectif est d’ouvrir de nouvelles formations. Sont ainsi prévus de nouveaux cursus d’ingénieur 

de spécialité en énergie, cybersécurité, systèmes numériques et électronique à Rennes dès la rentrée 

universitaire 2025-2026. La volonté de l’école est de continuer à être un acteur moteur reconnu de l’ESR 

rennais et breton, préservant l’héritage de Supélec implantée sur l’agglomération depuis 1972 et en ligne 

avec son identité nationale. 

« Notre implication dans les objets d’enseignement et de recherche locaux (UMR, EUR, masters co-

accrédités, Pôle de compétitivité, Labex, incubateurs, etc.) conduira nos choix stratégiques et la perspective 

d’accueillir sur notre campus deux Écoles de la Métropole rennaise (ENS Rennes et ENSAI) constitue une 
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opportunité unique pour renforcer et décupler des liens déjà existants », confirme Romain Soubeyran, 

Directeur de CentraleSupélec. 

  

L’ENSAI entend former plus d’ingénieurs en data science et IA sous statut ingénieur civil ou fonctionnaire 

de l’État. L’école a présenté son plan stratégique en mars 2024, détaillant les leviers lui permettant de 

répondre à la demande des pouvoirs publics et des entreprises. 

« Nous prévoyons d’augmenter progressivement la taille des promotions de 50 % d’ici 2027, et de passer 

de 170 à 250 data scientists diplômés par an, tout en conservant la qualité́ de notre formation scientifique 

et opérationnelle innovante de haut niveau, et en maintenant les dynamiques collaboratives de recherche, 

à l’image de ce que font nos chercheurs au CREST mais aussi à l’IRMAR », précise Ronan Le Saout, 

Directeur de l’ENSAI. 

  

L’un des objectifs de l’ENS Rennes est de passer de 650 à 1000 élèves d’ici 10 ans et d’accroître le nombre 

de ses docteurs avec l’Université de Rennes autour des transitions environnementales. En tant 

qu’établissement composante de l’EPE, ce projet stratégique s’inscrit complètement dans la réussite de 

l’Université de Rennes. 

« Notre école s’attache à créer une communauté universitaire renforçant les synergies et en multipliant les 

ponts entre les établissements et l’Université de Rennes. Nos activités sont déjà, pour une grande partie, 

réalisées à l’Université de Rennes sur le campus de Beaulieu et sur les campus centre et de Villejean, avec 

les centres de recherche IRMAR, IRISA, IETR, IPR et dans des laboratoires de l’OSUR », complète Pascal 

Mognol, Président de l’ENS Rennes. 

  

Cinq axes pour un campus vivant et ouvert sur la ville 

Appelé à devenir un campus vivant, le campus de Beaulieu ViaSilva est conçu pour accueillir 2500 

étudiants. Déployé au sein d’un espace de près de 15 ha dont 10 ha d’espaces naturels préservés, il offrira 

de multiples équipements ouverts aux étudiants, chercheurs et personnels des trois écoles, mais également 

accessibles d’une part aux établissements du campus voisin de Beaulieu et d’autre part aux citoyens de la 

Métropole rennaise (Maison des Sciences, gymnase, etc.).  

  

Sa mise en œuvre est guidée et structurée autour de cinq axes : 

● Adopter un schéma durable et sobre en termes d’émissions carbone et se présenter comme un « 

démonstrateur de biodiversité » dans un site urbanisé 

● Offrir un environnement qui favorise la santé des élèves, personnels et citoyens 

● Faciliter l’engagement citoyen des élèves et la diffusion des sciences, en particulier vers des publics 

qui en sont éloignés 

● Être ouvert sur la ville, en pouvant être utilisé à différentes fins et selon diverses temporalités (jour, 

semaine, année) et en étant reconfigurable au cours du temps 

● Apparaître comme le prolongement naturel du campus de Beaulieu et de l’Université de Rennes 

  

Sobriété, biodiversité et durabilité 

Soucieux de s’inscrire dans une démarche durable et responsable, les trois écoles ont travaillé le projet 

avec comme parti-pris la recherche continue de sobriété et la valorisation du « déjà-là ». 

  

Les espaces ayant une valeur écologique (arbres, haies bocagères, zones humides...) seront protégés, le 

coefficient de nature et la trame bleue seront augmentés, la gestion de l’eau s’efforcera d’être exemplaire. 

Un traitement paysager d’ensemble avec des jardins partagés et des plateformes d’observation de la nature 

en fera un lieu champêtre augmenté appelé à devenir un parc urbain. 
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Côté coût carbone, les surfaces existantes seront rénovées et/ou réhabilitées quand les constructions 

neuves prévues seront exemplaires. La compacité sera privilégiée pour limiter l’imperméabilisation des sols. 

Une approche circulaire des réseaux d’énergie sera également mise en œuvre. 

  

Un nouvel espace de vie universitaire ouvert sur la ville 

Sont prévus des espaces de restauration, des locaux associatifs partagés, des logements pour les étudiants 

et les familles des personnels, ou encore une bibliothèque avec plusieurs espaces qui en font une “maison 

des sciences” ouverte sur la ville et à ses habitants. 

  

De nombreuses infrastructures sportives diversifiées seront également installées (gymnase, salle 

polyvalente, salle d’escalade, salles de fitness, terrains extérieurs, parcours sportifs...) afin de contribuer à 

l’activité physique quotidienne. Convaincus que chaque citoyen doit se réapproprier son corps et 

redécouvrir le plaisir de l’activité physique pour préserver sa santé globale, les partenaires du projet, veulent 

en effet créer un campus technologique qui relève le défi d’encourager une pratique régulière de l’activité 

physique pour toutes et pour tous, en particulier pour les plus éloignés de cette pratique. 

  

Enfin en termes d’équipements, l’ambition est de s’inscrire dans le prolongement scientifique et 

pédagogique du campus de Beaulieu où la plupart des laboratoires de recherche sont installés, où élèves 

et enseignants-chercheurs ont vocation à se croiser et à travailler / étudier en commun. Eskemm Numérique 

prévoit également de s’y implanter afin de bénéficier de cette proximité et de la dynamique du pôle pour la 

mise en œuvre de ses missions au service des acteurs de l’enseignement supérieur et de la recherche de 

la Région Bretagne. Inscrit au CEPR 2021-2027, son data center Eskemm Data est l’un des 12 projets 

labellisés constituant la fédération des datacenters régionaux du ministère de l’Enseignement supérieur et 

de la recherche. La connexion entre le campus de Beaulieu et celui de Beaulieu ViaSilva sera l’un des 

points centraux de la réussite du projet.   

 

  

**** 

A propos de CentraleSupélec - www.centralesupelec.fr 

CentraleSupélec est un établissement public à caractère scientifique, culturel et professionnel, né en janvier 2015 du 

rapprochement de l’Ecole Centrale Paris et de Supélec. Aujourd’hui, CentraleSupélec se compose de 4 campus en 

France (Paris-Saclay, Metz, Rennes et Reims). Elle compte plus de 5 000 étudiants, dont 3 800 élèves ingénieurs, et 

regroupe 18 laboratoires ou équipes de recherche. Fortement internationalisée (25 % de ses étudiants et près d’un 

quart de son corps enseignant internationaux), l’école a noué plus de 170 partenariats avec les meilleures institutions 

mondiales. Ecole leader dans l’enseignement supérieur et la recherche, CentraleSupélec constitue un pôle de référence 

dans le domaine des sciences de l’ingénierie et des systèmes, classée parmi les meilleures institutions mondiales. Elle 

a cofondé l’Université Paris-Saclay en 2020 et préside le Groupe des Écoles Centrale (CentraleSupélec, Centrale Lyon, 

Centrale Lille, Centrale Nantes et Centrale Méditerranée) qui opère les implantations internationales (Pékin (Chine), 

Hyderabad (Inde), Casablanca (Maroc)). 

  

Contacts presse : 

Claire Flin :  clairefline@gmail.com – 06 95 41 95 90 

Marion Molina :  marionmolinapro@gmail.com - 06 29 11 52 08 

  

A propos de l’ENS Rennes - https://www.ens-rennes.fr/ 

L’École normale supérieure de Rennes est un établissement public à caractère scientifique, culturel et professionnel 

dont la mission est de former les hauts cadres scientifiques de la fonction publique. Elle s’appuie sur une formation à 

la recherche par la recherche à travers l’agrégation et le doctorat. Elle prépare principalement aux carrières de 

l’enseignement supérieur, de la recherche et de l’innovation. 

Persuadée que la pluridisciplinarité est l’une des clés pour comprendre, composer notre monde et impulser des 

changements, l’ENS Rennes propose des formations originales dans les domaines du droit – économie - management, 

http://www.centralesupelec.fr/
http://www.centralesupelec.fr/
https://www.ens-rennes.fr/
https://www.ens-rennes.fr/
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de l’informatique, des mathématiques, de la mécatronique, des sciences du sport et éducation physique et à partir de 

la rentrée 2022 des sciences pour l'environnement. Chaque année, près de 600 élèves suivent les formations offertes 

dans le cadre de masters co-accrédités avec les établissements partenaires du site rennais. Plus de 90% des élèves 

sont reçus au concours de l’agrégation et 70% poursuivent leur cursus par un doctorat. 

Pour répondre aux grands défis sociétaux, l’école collabore avec des organismes de recherche ou d’enseignement 

supérieur français ou étrangers dans une perspective multidisciplinaire et internationale. Elle participe à l’excellence du 

site rennais en menant ses recherches au sein des meilleurs laboratoires : IODE et le CDA en droit, IRISA pour 

l’informatique et la réalité virtuelle, IRMAR pour les mathématiques, M2S et VIPS2 pour les sciences du sport, IPR pour 

les procédés de fabrication innovants, l’IETR pour les bio-microsystèmes et la gestion de l’énergie et l’OSUR pour les 

sciences de l’environnement. 

Engagée et responsable, l’école partage comme valeur fondatrice des écoles normales supérieures l’égalité dans 

l’accès aux études du plus haut niveau. Elle met pour cela en place de nombreuses actions visant à recruter tous les 

talents, sans distinction liée au genre, à l’origine géographique ou sociale. À l’ENS Rennes, plus de 30% des élèves 

sont boursier-e-s au moment de l’admission. 

  

Contacts presse : 

Pierre Morin, pierre.morin@ens-rennes.fr - 06 23 06 61 96 

  

A propos de l’ENSAI et du GENES - https://ensai.fr/ 

Créée en 1994 à Paris, l'ENSAI est implantée depuis 1996 sur le campus de Ker Lann, à Rennes. Membre du Groupe 

des écoles nationales d’économie et de statistique (GENES), et membre associé de l’Université de Rennes, l’école 

forme chaque année une centaine d’ingénieurs data scientists et une cinquantaine de data scientists publics, des 

experts qualifiés capables de traiter et modéliser l’information de manière à faire parler les données, au service de la 

décision. 

  

Créé en 1994 par l’Insee, le Groupe des écoles nationales d’économie et statistique (GENES) est depuis 2011 un 

établissement public d’enseignement supérieur et de recherche de référence en statistiques et science des données, 

économie et sciences sociales quantitatives, finance et assurance. Le GENES regroupe deux grandes écoles 

d’ingénieurs, l'ENSAE Paris et l’ENSAI à Rennes, et un organisme de formation continue (ENSAE-ENSAI Formation 

Continue) qui diplôment chaque année plus de 500 spécialistes, dont des cadres supérieurs de l’Etat (administrateurs 

et attachés de l’Insee). Le GENES compte également une filiale de valorisation (Datastorm) et est membre du Centre 

d’accès sécurisé aux données (GIP CASD). Il conduit par ailleurs des travaux de recherche, des missions d’étude et 

des actions de diffusion pluridisciplinaires, principalement en mathématiques, économétrie et statistiques, au sein du 

Centre de Recherche en Économie et Statistique (CREST), unité mixte de recherche, avec le CNRS et Polytechnique. 

Le GENES est, conjointement avec l’Ecole d’économie de Paris (PSE), partenaire scientifique de l’Institut des Politiques 

Publiques. 

  

Contacts presse 

Floriane Gouache : floriane.gouache@ekno.fr I 06 62 15 31 86 

Murielle Mazau : murielle.mazau@ekno.fr I 06 83 82 95 35 

https://ensai.fr/
https://ensai.fr/
https://ensai.fr/

